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45 !!! 
  Nous sommes donc passés de 33 enfants catéchisés à 42 la semaine 
dernière et de 42 à 45 cette semaine.  
En ce « mois extraordinaire de la mission » voulu par Notre Pape, voilà un 
premier fruit de l’apostolat qui doit nous réjouir mais aussi nous 
encourager à continuer de prier et œuvrer pour que d’autres enfants 
rejoignent encore le groupe des enfants catéchisés. C’est encore possible 
d’augmenter les équipes !  
Cette prise de conscience de l’importance de l’apostolat, le Saint Père la 
veut pour que « l’Église retrouve (sa) fécondité dans la joie de la mission ». 
C’est par ces paroles qu’il a ouvert ce mois lors de Vêpres le 01 octobre : « 
Oui, en ce mois, le Seigneur t’appelle toi aussi. Il t’appelle, père ou mère de famille ; toi, jeune qui rêves de grandes 
choses ; toi, qui travailles dans une usine, dans une boutique, dans une banque, dans un restaurant ; toi qui es au 
chômage, toi qui es dans un lit d’hôpital… Le Seigneur te demande d’être un don là où tu es, comme tu es, pour celui 
qui est à côté de toi ; de ne pas subir la vie, mais de la donner, de ne pas te lamenter, mais de te laisser toucher par 
les larmes de celui qui souffre. » 
Dans son homélie, il a exhorté tous les baptisés à « être actifs dans le bien ». 
A chacun donc, avec l’aide l’Esprit Saint, de bien profiter de ce mois de joie rayonnante apostolique et 
missionnaire! 

  Père BONNET, curé+ 
+++++++++++++++++++++ 

INFOS DIVERSES : 

* Lundi 07 octobre : Répétition de la chorale paroissiale de 20h30 à 21h30 à la maison paroissiale [1, rue St Michel] 

* Mercredi 09 octobre : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 à 10h30 

* Mercredi 09 octobre 9h -Vendredi 11 octobre 09h: adoration continue du St Sacrement 

* Vendredi 11 octobre : Réunion de préparation au baptême à 20h30 à la maison paroissiale [1, rue St Michel] 

* Samedi 12 octobre : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 à 11h00. 

* Samedi 12 octobre : Eveil à la Foi à 11h00 à la maison paroissiale [1, rue St Michel] 

* Samedi 12 octobre : sera célébré le mariage de Léonard BELOT et Anne-Charlotte HUA, à 14h30 
 

Dimanche 13 Octobre 2019. 34ème Pèlerinage pour la vie à Saint-Lambert des Bois (78) sur les sentiers qui mènent du Mérantais 

à Saint Lambert où est vénérée une Vierge  du XIV° siècle, « Notre Dame de Vie ».  Ce pèlerinage est consacré plus 

particulièrement à prier pour les enfants à naître, pour ceux qui soutiennent les mères en difficultés ou qui luttent pour le respect de 

la Vie, pour les responsables politiques qui élaborent nos lois sur la famille, pour toutes les femmes dont le désir de maternité n’est 

pas encore exaucé. Renseignements 06 07 53 48 52 ou www.pelerinagenotredamedevie.fr 
 

L'Association Familiale Catholique de La Celle St Cloud, Bougival, Louveciennes organise sa 8ème braderie de vêtements les 
mardi 8 et mercredi 9 octobre 2019, salle paroissiale de ND de Beauregard (16 avenue Guibert 78170 La Cell). Les objets vendus 
doivent être déposés étiquetés le mardi 8/10 entre 10 et 12h; les achats peuvent être réalisés les mardi 8 de 13h à 18h et mercredi 
9 de 10 à 12h. Pour plus d'infos,  contactez-nous par mail à braderieafclcsc@gmail.com. 

 
 Confessions :   
  Une demi-heure avant chaque  

messe de semaine du lundi au  

samedi inclus. 

 
 

Horaires du secrétariat : 
Lundi, Mardi, jeudi, Vendredi : 9h30-11h30 

Lundi 07/10 09h00  Notre Dame du Rosaire  Messe pro populo  

Mardi 08/10 09h00  De la Férie  Messe pro populo 

Mercredi 09/10 18h30  St Denis  Messe pour Jean-Pierre PARRICHE 

Jeudi 10/10 18h30  De la Férie Messe pr Jeanne-Marie QUITTELIER 

Vendredi 11/10 09h00 St Nicaise et compagnons martyrs  Messe pr une Intention particulière 

Samedi 12/10 09h00  Mémoire de la T. Ste Vierge Marie  Messe pr  André BOURDIN 

Dimanche 13/10 09h30 28ème dimanche du temps ordinaire  Messe pr Maria et Antonio PINTO 

 11h00 ‘’  Messe pr Marie-Pierre ROBIN  

Infos sur le site du diocèse. 

mailto:eglisebougival@free.fr
http://www.pelerinagenotredamedevie.fr/


CLOCHER EN FETE 2019 : MERCI à tous 
Grâce à votre implication, le Clocher en Fête 2019 a été un succès et ce malgré la pluie et le vent. 
Notre brocante a attiré de nombreux acheteurs qui ont été pour la plupart touchés de notre aide à 
A Bras Ouverts ; les échanges ont été nourris et nous avons touché les cœurs...Le flash mob est 
toujours autant apprécié. L'orchestre de jazz est une initiative réussie à tout point de vue et il est 
venu nous "réchauffer" après cette matinée pluvieuse ! La louange et l'adoration ont été d'une 
grande beauté et beaucoup de personnes qui étaient entrées pour la louange sont restées pour 
l'adoration... et une fois de plus ce fut l'occasion de belles rencontres. Les marionnettes plaisent 
toujours autant malgré notre sono qui joue des siennes...Enfin, nous sommes parvenus à distribuer 
300 médailles miraculeuses... 
 
Merci donc encore pour votre temps, votre énergie, votre bonne humeur... qui ont permis de 
réussir ce Clocher en Fête. 
 
Vous êtes conviés à un dîner-partagé de debriefing à la salle paroissiale le mercredi 13 
novembre à 20h15. Nous vous attendons nombreux pour échanger sur 2019 et recueillir vos 
bonnes idées pour 2020 !  
 
Pour terminer, quelques photos... si vous en avez de votre côté, n'hésitez pas à les envoyer 
à clocherenfetebougival@gmail.com 
 
Père Bonnet et L'équipe du Clocher en Fête 

 

mailto:clocherenfetebougival@gmail.com


Mois d’octobre, mois du Rosaire…. 

 
St Bruno ayant été caché par le dimanche… 

Permettez-moi d’honorer mon saint patron (qui est aussi celui d’autres paroissiens !) 
en vous faisant part de la place des Chartreux dans l’histoire du rosaire  
 

Dom Yves Gourdel, Le culte de la très sainte Vierge dans l'Ordre des chartreux, dans Maria, études sur la Sainte Vierge t. 2, Beauchesne, Paris, 1952. 
 

Nombreux sont en effet ceux qui attribuent 

l’origine du Rosaire à St Dominique… Aucun des 

documents primitifs de l'Ordre Dominicain n'en 

parle, pas plus que les 7 premiers biographes du 

saint, ou les nombreux témoins venus déposer à 

son procès de canonisation ouvert en 1233. La 

légende n'apparaît en fait que plusieurs siècles 

après. Quelle est donc l'origine du Rosaire ? 

 

La prière de l'Ave Maria 
 

Commençons déjà par regarder l'histoire de l'Ave 

Maria. Si l'usage de joindre la salutation 

d'Élisabeth à celle de l'Ange est fort ancien1, la 

2nde partie de cette prière est de beaucoup plus 

récente. Or c'est dans l'Ordre des chartreux 

qu'elle apparût avant d'être 

diffusée dans toute l'Église. En 

effet, la demande : "Sancta 

Maria, ora pro nobis" ("Sainte Marie 

prie pour nous") apparaît pour la 

1ère fois dans un bréviaire 

cartusien du 13es. Au siècle 

suivant, encore dans des 

bréviaires cartusiens, la formule 

se développe en "Ora pro nobis 

peccatoribus. Amen" ("Prie pour 

nous pécheurs. Amen"), avec parfois 

la mention "Mater Dei" ("Mère de 

Dieu") après Marie. Enfin, vers 1350, apparaît à la 

fin, toujours dans un bréviaire cartusien : "Nunc 

et in hora mortis. Amen." ("Maintenant et à l'heure de 

[notre] mort. Amen.")2.  

 

La structure du rosaire  
 

Aux origines, l'usage de réciter 150 fois les deux 

salutations permettait aux personnes illettrées de 

remplacer la récitation des 150 psaumes. Puis un 

mouvement de dévotion désireux de dire les deux 

salutations avec davantage de recueillement, fit 

réduire ce ‘Psautier de Marie' en un ‘rosaire' qui 

ne conservait que 50 récitations.  

C'est vers le milieu du 14es. qu'un chartreux de 

Cologne, Dom Henri de Kalkar, introduisit dans le 

‘Psautier de Marie', la récitation d'un « Pater 

Noster » avant une série de 10 « Ave Maria »3. 

Ayant fait connaître ce nouvel usage au prieur de 

la chartreuse de Londres, il se diffusa rapidement 

                                                        
1  Déjà attesté dans la liturgie vers l'an 600, avec l'offertoire du 4e 
dimanche de l'Avent. 
2  L'introduction du nom de ‘Jésus' à la fin de la 1ère partie est 
traditionnellement attribuée à Urbain IV. 
3 Selon les documents de l'époque, ce serait suite à une apparition de la 
Vierge Marie lui ayant elle-même indiqué cette pratique. 

à partir de là dans toute l'Angleterre puis le 

Continent4.  

 

Les mystères du rosaire  
 

La recherche d'une prière plus intérieure fait 

apparaître au début du 14e s. des clausules après 

le nom de Jésus, indiquant ce qu'il fit, dit, subit, 

etc. ("Jésus qui fut adoré par les Mages, tenté par 

le démon, qui a lavé les pieds de ses disciples", 

etc.)5.  

Cet apport spécifique est celui des cisterciennes 

de la région de Trèves, qui ne proposent pas 

moins de 98 clausules de ce type.  

Au début du siècle suivant, entra à la chartreuse 

de Trèves un jeune novice, Dominique Hélion (dit 

‘de Prusse'), qui tomba dans un 

état plus ou moins dépressif 

après son entrée au monastère 

(1409). Son prieur, Adolphe 

d'Essen, l'aide à en sortir en 

l'initiant à une forme 

contemplative de récitation du 

rosaire: au-delà des mots de la 

salutation, fixer son attention 

sur le Sauveur Jésus.  

Pour faciliter cela, Dominique a 

l'idée de faire suivre le nom de 

Jésus, d'une série de 50 

clausules différentes d'une ou deux lignes, 

reprenant l'ensemble de la vie du Christ. Par 

exemple : "…Jésus que Jean baptisa dans le 

Jourdain et désigna comme l'Agneau de Dieu ; 

Jésus qui après avoir choisi ses disciples, prêcha 

aux hommes le Royaume de Dieu ; qui à la 

dernière Cène, a institué le sacrement de son 

Corps et de son Sang, etc."  

 

Le procédé que l'on avait rencontré chez les 

cisterciennes est ainsi systématisé 6 . Puis, entre 

1435 et 1445, Dominique composa à l'intention de 

ses frères chartreux flamands et qui récitaient le 

"Psautier de Marie", une série de 150 clausules 

divisée en trois sections correspondant aux 

évangiles de l'enfance du Christ, de sa vie 

publique, et de sa Passion-Résurrection. 

Dominique de Trèves exposera lui-même l'esprit 

de sa méthode : "Il ne faut pas trop s'arrêter aux 

mots employés ici ou là dans l'énoncé des points 

de méditation. Chacun peut à son gré, selon sa 

                                                        
4 L'introduction du Gloria, plus tardive, et née dans l'Ordre Dominicain. 
5 Cet usage a été rappelé et remis en valeur par St Jean Paul II dans sa 
lettre apostolique « Rosarium Virginis » du 16/10/2002. 
6 On ignore les rapports qui ont pu exister entre les cisterciennes et les 
chartreux de l'époque. Les documents de l'époque disent que Dominique 
de Prusse ignorait tout de cette méthode auparavant, et qu'il en aurait eu 
l'idée sous inspiration divine. 



dévotion, prolonger, écourter, ou même modifier 

la matière, tantôt d'une façon, tantôt d'une autre 

; cela dépend pour chacun du temps que l'on a et 

des dispositions dans lesquelles on se trouve. 

Difficilement pourrait-on faire quelque chose de 

mieux pendant la petite heure consacrée à ce 

Rosaire." La ‘petite heure' indiquée montre bien 

que son Rosaire tendait en fait à s'éloigner le plus 

possible de la prière vocale, pour devenir une 

véritable introduction à l'oraison silencieuse.  

 

Les chartreux se feront dès lors les apôtres de 

cette méthode, la diffusant largement par l'écrit. 

Pour l'appuyer, ils rapporteront le récit d'une 

vision qu'aurait eu Adolphe d'Essen, vers 1429 (7): 

la Vierge se tenait entourée de toute la cour 

céleste. Celle-ci lui chantait le Rosaire, avec les 

clausules de Dominique. 

Au nom de Marie, tous inclinaient la tête ; à celui 

de Jésus, ils ployaient le genou ; enfin, ils 

terminaient le chant des clausules par un Alléluia.   

 
7 Révélée seulement par les écrits trouvés dans sa cellule après sa mort 
(1439).

 Tous rendaient à Dieu de grandes actions de 

grâce pour tous les fruits spirituels produits par 

cette récitation, et demandaient à Dieu d'accorder 

à ceux qui réciteraient ainsi le Rosaire la grâce 

d'un grand profit pour leur avancement intérieur.  

 

Plus tard, un dominicain, Alain de la Roche, en 

contact avec les chartreux, découvrit par eux la 

méthode du Rosaire de Dominique de Prusse, 

mais confondit celui-ci avec le fondateur de son 

Ordre (!), et les récits de vision rapportés par les 

chartreux se transformèrent alors en celui 

qu'aurait eu le premier des frères prêcheurs… Les 

50 mystères sont également réduits aux 15 

joyeux, douloureux et glorieux, supprimant tout 

ce qui concernait la vie publique du Christ. Il 

faudra attendre le Pape St Jean-Paul II et sa lettre 

apostolique Rosarium Virginis Mariae pour qu'ils 

soient réintroduits avec les 5 nouveaux ‘mystères 

de lumineux'. La pratique des clausules est aussi 

retrouvée. Pour la petite histoire, Dominique de 

Prusse, né en Borussie, fut ancien étudiant de 

l'université de Cracovie, dont Wojtyla était 

évêque. Hasard ou Providence ? 

 

**************************

Extrait d’une homélie de Benoît XVI à la Chartreuse de Calabre où Saint Bruno remit son âme à Dieu. 
 

« Saisi par l'Un », par Dieu … «Abandonner les réalités fugitives et tenter de saisir l'éternel ». (…) 
Le progrès technique, en particulier dans le domaine des transports et de la communication, a rendu la vie humaine plus 
confortable, mais aussi plus agitée, parfois trépidante. Les villes sont presque toujours bruyantes : rarement on y est dans le 
silence, parce que le bruit de fond est toujours présent, dans certaines zones y compris la nuit.  
Et dans les dernières décennies, le développement des media a développé et amplifié un phénomène qui se profilait déjà dans les 
années soixante : à savoir la virtualité, qui risque de dominer la réalité. De plus en plus, même sans s'en rendre compte, les gens 
sont plongés dans le monde virtuel, en raison des messages audiovisuels qui accompagnent leur vie, du matin au soir. Les plus 
jeunes qui sont déjà nés dans cette condition, semblent vouloir remplir de musique et d'images chaque instant vide, comme par 
peur de sentir, justement, ce vide. C'est une tendance qui a toujours existé, surtout parmi les jeunes et dans les contextes urbains 
plus développés, mais aujourd'hui elle a atteint un niveau tel qu'on parle d’une mutation anthropologique. Certaines personnes ne 

sont plus capables de rester longtemps dans le silence et la solitude.  
J'ai voulu mentionner cette condition socio-culturelle, car elle souligne le charisme spécifique de la Chartreuse, comme un don précieux pour l'Église et le 
monde, un don qui contient un message profond pour notre vie et pour l'humanité toute entière. 
Je résumerais ainsi : en se retirant dans le silence et la solitude, l'homme, pour ainsi dire, s'« expose » au réel dans sa nudité, il s'expose à c e « vide » 
apparent que j'ai mentionné plus haut, pour expérimenter, bien au contraire, la Plénitude, la Présence de Dieu, sa Réalité la plus réelle qui soit, qui est 
au-delà des dimensions sensibles. C'est une présence perceptible dans chaque créature : dans l'air que nous respirons, dans la l umière que nous 
voyons et qui nous réchauffe, dans l'herbe, dans les pierres ...  
Dieu, Créateur de toute chose : Il traverse toute chose, mais Il est au-delà de tout, et justement pour cela, il est le fondement de tout. Le moine, en laissant tout, il 
court le «risque » de s'exposer à la solitude et au silence pour ne rien vivre d'autre que l'essentiel, et justement en vivant cet essentiel, il trouve aussi une 
profonde communion avec ses frères, avec tout homme.  
Certains pourraient penser qu'il suffit de venir ici pour faire ce « saut ». Mais ce n'est pas le cas. Cette vocation, comme toute vocation, trouve une réponse dans 
un chemin, dans la recherche de toute une vie. Il ne suffit pas de se retirer dans un endroit comme celui-ci pour apprendre à se tenir en présence de 
Dieu. Comme dans le mariage, il ne suffit pas de célébrer le Sacrement pour devenir réellement une seule chose, mais il faut laisser la grâce de Dieu 
agir et parcourir ensemble le quotidien de la vie conjugale ; de même, devenir un moine réclame le temps, l'exercice, la patience, « dans une 
persévérante vigilance divine - comme l'affirmait Saint Bruno - attendant le retour du Seigneur pour lui ouvrir immédiatement la porte » . 
En cela réside la beauté de toute vocation dans l'Église : donner à Dieu le temps d'œuvrer avec son Esprit, et à sa propre humanité de se former, de 
grandir selon la mesure de la maturité du Christ, dans cet état de vie particulier. Dans le Christ, il y a tout, il y a la plénitude; nous avons besoin du temps 
pour faire nôtre ne serait-ce qu’une des dimensions de son mystère.  
On pourrait dire que c'est un chemin de transformation où se réalise et se manifeste le mystère de la résurrection du Christ en nous, un mystère que nous a 
rappelé ce soir la Parole de Dieu dans la lecture biblique tirée de la Lettre aux Romains : “L'Esprit Saint , qui a ressuscité Jésus d'entre les morts, et qui donnera 
vie à nos corps mortels” (cf. Rm 8, 11) est Celui qui accomplit aussi notre configuration au Christ, selon la vocation de chacun, un chemin qui serpente des fonds 
baptismaux jusqu'à la mort, passage vers la maison du Père.  
Parfois, aux yeux du monde, il semble impossible de rester toute une vie dans un monastère, mais en réalité, toute une vie est à peine suffisante pour entrer 
dans cette union avec Dieu, dans cette réalité essentielle et profonde qui est Jésus-Christ.  
(…) Vous, qui vivez dans un isolement volontaire, vous êtes en réalité dans le cœur de l'Église, et vous faites couler dans ses veines le sang de la pure 
contemplation de l'amour de Dieu.  


